AUTOUR DE LA LITTERATURE JEUNESSE

SAINT-LOUIS – LE 5 MAI 2006

Cette journée a été très dense et très forte avec beaucoup d’efficacité, d’humour, d’émotion et de passion partagée autour de la littérature jeunesse.

Il était normal de commencer par une histoire du livre pour enfants, et dans cet inventaire, cet éventail large de la littérature jeunesse, ce panorama qu’a alors dressé Lucile Trunel (de La Joie par les Livres), nous avons pu voyager dans le temps et dans l’espace avec des jalons thématiques et des repères chronologiques à travers  les textes pédagogiques, la littérature de gouvernantes, l’arrivée des professionnels de l’écriture, la place de l’enfant dans la société, le Père Castor, Babar et tout le travail formidable réalisé avec des auteurs / illustrateurs, ces conteurs en images comme elle les a définis qui ont révolutionné l’album.

L’histoire du livre pour enfant est celle de la place grandissante de l’image avec le déferlement des albums. Ce magistral aperçu dans ce vaste champs nous a permis de nous resituer nous les professionnels et de remonter à une histoire, oh combien passionnante.

Cet après-midi, deux débats passionnants grâce aux thèmes choisis et aux personnalités invitées. La « revisite » des contes de fées par les trois auteurs femmes, Anne-Marie Garat, Michèle Gazier, Chantal Robillard, sorcières ordinaires, qui nous ont redit que les contes n’avaient pas été écrits à destination des enfants (contrairement à l’album ou au roman), mais qu’ils disaient l’horreur, l’innommable que nous sommes et que l’école transmet des savoirs et que la littérature apporte la connaissance, l’expérience.

D’enchanté par la peur délicieuse ressentie en lisant ou en écoutant une histoire, peut-on devenir enchanteur ? en se mettant à écrire a demandé Michèle Gazier.

En tout cas, nos trois invitées nous ont convaincu d’aller ouvrir leurs livres et pleins d’autres.

L’écrivain et son public ensuite qui a posé de nombreuses questions sur la médiation, le rôle de chacun des maillons de la chaîne du livre pour déclencher un acte de lecture, susciter une émotion et aboutir à une rencontre authentique.

Merci à Suzy Morgenstern pour sa présente si vivante, sa disponibilité, son rire et sa sympathique générosité.

Et merci à vous tous d’avoir assisté si nombreuses à cette seconde rencontre à Saint-Louis.

